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Pour le 4e corps, de 27 officiers.

267 soldats.

Dans le 5e corps, de 22 officiers.

263 soldats.

En totalite, 579

Ce nombre est petit en comparaison des grands resultats que nous avons obtenus

et vu Tacharnement et l'ardeur avec lesquels Tennemi s'est defendu; mais ce

resultat est du ä Telan et au courage que les soldats de Votre Majeste ont deploye,

et qui a partout abrege la lutte.
La plus grande discipline, une profonde abncgation, le respect affectueux pour

les populations, ces qualites que nos braves soldats ont montrees partout me rendent

fier de l'honneur que Votre Majeste m'a fait en nie choisissant de les Commander.

C'est mon devoir de signaler ä Votre Majeste la Cooperation intelligente et labo-
rieuse que les gönöraux et les officiers de tous grades et de toute arme ont donnee

ä Tissue de celte campagne, ainsi que la prevoyance et la regularite de

l'administration, comme la sollicitude humanitaire qu'a montree le corps medical.
Je me reserve de prösenter aux löcompcnses de Votre Majeste ceux qui, parmi

tant de braves, ont eu l'heureuse chance de se distinguer.
Ancöne, 1er octobre 1860.

Le commandant general de l'armee d'occupation des Marches et de l'Ombrie,

M. Fanti.

RAPPORT
SUR UNE VISITE A l'eCOLE DE TIR DE HYTHE,

sur l'enseignement et l'organisation du lir dans l'armee anglaise'.

J'avais souvent entendu parier, avant ma course en Angleterre, de Tecole de tir
de Hythe. Tout ce que j'eus l'occasion d'apprendre sur cette institution pendant le

tir de Wimbledon ne fit qu'auginenter mon desir de la visiler. Le ministre de la

guerre de Sa Majeste, M. Sidney Herbert, voulut bien m'en accorder Tautorisation.

J'avais aussi eu l'occasion, ä Wimbledon, de faire la connaissance du general Hay,
commandant de Tecole de tir, et de plusieurs des officiers instructeurs. Je me ren-
dis ä Hythe pour deux jours avant de quitter l'Angleterre. Je ne pus malheureusement

y sejourner plus longuement. Ce rapport ne sera donc qu'une esquisse bien

incomplete de ce que j'ai ete ä möme de voir et d'apprendre, gräce ä la parfaite

obligeance et aux Communications du general Hay, inspecteur general du tir, et du

colonel Wilford, instructeur en chef. Ces messieurs ont bien voulu me consacrer

tout leur temps pendant mon söjour ä Hythe, et j'ai cherche ä profiter le mieux

possible de tous les details intöressants qu'ils m'ont donnös.

1 Nous devons ä, la bienveillance du Departement militaire fedöral la communication
de ce rapport interessant de notre collegue, le major van Berchem, qui suit

actuellement les cours de l'ecole de Hythe. — Red.
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But et fondation de l'ecole de tir.
L'ecole de tir de Hythe a ete fondee en 1853 par le genöral lord Hardinge,

commandant en chef de Tarmee anglaise. Lord Hardinge avait decide l'introduction

de la carabine Enfield dans toute Tarmee. II avait compris que si Ton parlait,
comme lui, du principe que Ton ne pouvait mettre une trop bonne arme dans les

mains de l'infanterie, il fallait encore, sous peine de n'avoir fait qu'une döpense

inutile, apprendre au soldat ä s'en servir.

La cröation d'une ecole de tir fut, en quelque sorte, le complement de

l'introduction du nouvel armement. On envoya d'abord ä Hythe des detachements pour
les exercer au tir avec la nouvelle carabine, mais Ton s'apercut bien vite que tout
n'ötait pas fait avec des exercices de lir, qu'il fallait, pour mettre les hommes en

etat de se servir de leur arme avec avantage, un Systeme d'instruction logique et

uniforme dans toute Tarmee.

Caractere actuel de l'ecole.

L'ecole de Hythe devint alors ce qu'elle est aujourd'hui, une ecole normale, oü

Ton forme des officiers et des sous-officiers qui retaurnent dans leurs corps pour y
diriger Tinstruction et les exercices du tir, d'apres les principes qu'ils ont y recus.

Ajoutons que Tecole de Hythe est aujourd'hui, de Taveu des auteurs etrangers,
Tecole de tir la plus pratique, si ce n'est pas la plus scientifique. Les cours de

l'öcole durent dix semaines. II y en a quatre par an. Chaque cours comprend 2 ä

300 hommes. Officiers, sous-officiers et soldats, tous soumis au möme Systeme

d'instruction. II y a maintenant dans Tarmee anglaise 4 ä 5,000 hommes ayant

passe ä l'öcole de tir, il y a dans chaque regiment des instructeurs de tir sortis de

Hythe avec des certificats de premiere classe; aussi, chaque annee, les rapports sur
le tir de Tarmee accusent-ils un progres sensible, et Ton peut dejä dire que le tir
de l'armöe anglaise est superieur ä celui de toute autre armee, gräce ä la carabine

Enfield el ä Tecole de Hythe.

L'ecole meme.

L'ecole möme se compose de trois corps de bätiments simplement construits et

peu eleves. Ils renferment les logements pour la troupe, les bureaux, les salles de

theorie, une bibliotheque, la mess des officiers, etc. Ces bätiments sont separes de

la route par une grande cour gravelee et plantee d'arbres et de gazon.

La place de tir.

La place de tir est une immense plage graveleuse qui s'ölend le long de la Manche.

Sept lignes de tir differentes sont piquetöes, aboutissant chacune ä une bulte

difförente. Chacune de ces lignes de tir offre une distance d'au moins 900 yards,

sur plusieurs on peut aller jusqu'ä 2,000 yards et au-delä.

Personnel de l'ecole.

Le personnel de Tecole se compose du general Hay, commandant Tecole et

inspecteur general du tir de Tarmee, du colonel Wilford, instructeur en chef, de deux
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capitaines et deux lieutenants instructeurs et d'un nombre süffisant de sous-

instrueteurs.

L'etat-major do Tecole de Hythe forme un comite permanent qui examine et

expörimente les perfectionnements proposös dans la construction des armes ä feu,

dans la confection des munitions, etc.

L'instruction journaliere dure?six heures: de 9 heures ä midi et de 1 heure ä

4 heures.

Les ölöves sont partagös en classes de 10 ou 12, qui ont chacune un sous-

instructeur et dont plusieurs sont placöes sous la surveillance d'un officier instructeur.

Marche de l'instruction.

La marche de Tinstruction est exaetement la meine que celle pour Tinstruction

de Tarmee dont nous allons bientöl donner un resume; seulement ä Hythe on ne

perd pas de vue que les eleves doivent non seulement recevoir cette instruetion,
mais encore se mettre en etat de la donner ä leur tour. Aussi, tout en suivant la

möme möthode, on entre dans plus de developpements et Ton s'attache ä tous les

dötails pratiques qui peuvent faciliter la täche d'un instructeur.

Au sortir de Tecole, tous ceux qui y ont pris part reeoivent des certificats de

premiöre ou de seconde classe.

Certificats de sortie.

Pour obtenir un certificat de premiöre classe, il faut non seulement remplir les

conditions de tir et d'estimation des distances qui sont, comme nous le verrons,
requises dans Tarmee pour faire partie de la premiere classe, mais encore prouver

que Ton est en ötat d'enseigner toutes les branches que comprend Tinstruction

du tir.
Ceux qui remplissent cette condition, raais'qui n'ont pu arriver ä la premiere

classe pour le lir et Teslimalion des distances, reeoivent des certificats de seconde

classe.

Les autres ne reeoivent qu'une attestation qu'ils ont suivi Tecole.

Mon court söjour ä Hythe ne nie permet pas d'entrer dans plus de dötails sui
celte öcole. Comme je Tai döjä dit, la methode suivie est celle dont je vais parier

tout ä Theure; mais ce que j'ai eu l'occasion de voir, et ce qui est difficile ä rendre,

c'est l'entrain, la precision avec lesquels cette instruetion est donnee ä Hythe,
Tintöret avec lequel eile est suivie par tous ceux qui la reeoivent.

II me reste encore ä donner un apercu de la maniöre dont Tinstruction du tir
est donnee, organisee, encouragee et controlee dans toute Tarmee. J'extrais ces

details d'une ordonnance officielle que Ton a bien voulu me donner ä Hythe et de

tout ce que le general Hay m'a montrö dans ses bureaux qui sont le quartier-
gönöral d'oü il dirige et surveille le tir de Tarmee, jusque dans les colonies les plus
eloignees.
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Systeme de l'instruction du tir.

Le systöme de Tinstruction proprement dite repose sur le principe que tout

homme, qui n'a pas de defaut physique qui s'y oppose, doit, moyennant une
bonne instruetion, arriver ä savoir se servir d'une carabine, comme de tout autre
instrument dont on lui enseignerait le maniement. Mais l'enseignement ne consiste

pas seulement ä lui mettre une arme entre les mains et ä le faire tirer. II faut

d'abord s'adresser ä l'intelligence du soldat, il faut qu'il se fasse une idee du but
de son arme et de la maniere dont eile remplit ce but, il faut le preparer par des

exercices appropries ä la manier avec facilitö et precision.
L'instruction se divisera donc en exercices pröparatoires et en exercices

pratiques.

Exercices preparatoires.

II y a 8 exercices pröparatoires.

1. Connaissance de Tarme et maniere de la tenir en ötat.

Cel exercice comprend huit lecons pendant lesquelles on enseigne aux hommes

la nomenclature complete de Tarme et de la platine, la maniere de les demonter et

de les remonter, de maintenir Tarme en bon ötat et de remedier aux fautes qui

peuvent se produire.
2. Les principes theoriques.

Cet exercice comprend aussi huit lecons qui comprennent toute la thöorie du

tir et celle des armes rayees. Ces thöories sont eclaircies par de nombreux et in-
genieux modöles.

3. Exercices pour viser.

Apres avoir donne aux hommes les regles pour viser correctement et leur avoir

explique ce que Ton entend par le guidon plein ou fin, on les exerce ä viser eux-
memes de 100 ä 900 yards. L'on apporte une attention particuliöre ä leur maniöre

de viser ä de grandes distances, oü cela devient plus difficile. Cet exercice

contribue ä fortifier leur vue. Dans ce but, on fait viser sur des visuels plus petits que

ceux employes pour le tir.

(A suivre.)
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